



 EMBED Word.Document.12 \s [image: image1.emf]Le géant de Zéralda     -   Tomi    UNGERER     Texte 2  (texte modifié)     Cha que   jour,  l’o gre   ve nai t   en  vi l le   et  a t tra pai t   quel ques   en fan ts . Les  pa ren ts   creu sai ent   pour leur s   pe ti ts   des  a bri s   se cret s . Ils  ca chai ent   les  gar çon s   et les  fille s   dans des  co f fre s   et des  to n neau x , dans des  cave s   som bre s   et des  sou ter rain s .    Les  école s   é tai ent   vide s   et les  maî tre s   é tai ent   au  chô ma ge .   D e h or s , on ne  voyait   plu s   un seul  enfant .  L’ogre   de vai t   se  con ten ter   pour toute  nou r ri tu re de  bouil lie   d’a voi ne , de chou x   tiè de s   et de  po m me s   de  ter re   froi de s . Il   grognait   tout seul en  di san t :   «  J’ai  tel le men t   faim ce  ma tin   Que je  fe rai s   bien un  fes tin   En  man gean t   cinq ou six  ga min s .   Cra que   et  cro que , si  main te nan t   Je  ren con tre   quel ques   enfants   Je les  dé vo re   à belle s   den ts   ! »       MOTS A RETENIR   : mots soulignés  



 EMBED Word.Document.8 \s [image: image2.emf]Le géant de Zéralda     -   Tomi    UNGERER     Texte 3  (texte modifié)     Dans une  va l lé e   vi vai t   un  cul ti va teur   avec sa  fille   u ni que , Zéralda. Ils n’ avaient   ja mai s   en ten du   par ler   de  l’ogre .   Zéralda   ai mai t   beau cou p   fai re   la  cuisine . A l’âge de  six   an s , elle  sa vai t   déjà  fai re   fri tu re   et rôti,  bouilli   et  far ce ,  ra goû t et  grillade .           Une foi s   par an, le  cul ti va teur   a l lai t   à la ville pour y  ven dre   des  pommes de terre , du blé, de la  vian de   et du  poi s son .    D ans  l’a prè s - midi, il  a p pe la   sa  fille   et lui dit :   «  Zéralda , ma  chè re   enfant , je me sen s   bien ba s   ! Je ne  peu x   plu s   bou ger   au cun   mem bre , et tou t   tour ne   de vant  mes  yeux . J’ai dû  man ger   tro p   de  pommes   au four, à  midi.  Ja mai s   je ne  pou r rai   a l ler   de main   au  mar ché   ! Il  fau dra   que tu y  ailles   toute  seu le   à ma  pla ce . »  



 EMBED Word.Document.12 \s [image: image3.emf]Le géant de Zéralda     -   Tomi    UNGERER     Texte 4  (texte modifié)     Le  len de main , au  petit   jour,  Zéralda   a t te la   le  mu let ,  char gea   la  char rette   et se   mit en route. Ce  ma tin - là,  l’ogre   rô dai t   dans   toute la  ré gion , plus  a f fa mé   que  ja mai s . Un  sou f fle   lui   a p por ta   l’o deur   de la  petite   Zéralda . Caché  der riè re   quel que s   ro cher s ,  l’ogre   a t ten dai t   la  fille tte, prêt à se  je ter   sur elle.   « A h   !  Voi là   en fin   un  petit   dé jeu ner   ! »  mar mo n nai t - il.   Mai s , quan d   elle  a p pro cha , le  mons tre   a f fa mé   se  pré ci pi ta  avec tan t   de  h âte   qu’il fi t   un fau x   pa s   et vin t   s’étaler au  mi lieu   du  che min . Il   était   é ten du   là,  é va nou i , une  cheville   foulé e   et le   nez   en san g .   « O h ,  pau vre   h o m me ! »  s’é cri a   Zéralda .   Elle couru t   cher cher   un seau d’eau et   lava le  visage du  gé an t   bles sé .   « Grrrr,  petite   fille   ! O h , ma tête ! Grrrr, j’ ai  tel le men t   faim ! »   di sai t   l’ogre   en  gé mi s san t .     Cri que ,  cra que   et  cro que   tout !   Avec du sel et du  poi vre , en  fri tu re ou en  ra goû t   Les  ogres   trou ve nt   les  enfants   bien à leur goû t   !    



 EMBED Word.Document.8 \s [image: image4.emf]Le géant de Zéralda     -   Tomi    UNGERER     Texte 5  (texte modifié)     « Ce  pau vre   h o m me   meur t   de  faim   »  pen sa   Zéralda .   Et,  san s   per dre   un  ins tan t , elle prit  quel que s   po ts ,  fi t   du feu, et  co m men ça à   cuisiner .   Elle  avait   tel le men t   pitié   de ce  gé an t   à demi - mort de   faim   qu’elle utilisa la   moitié   des  pro vi sion s   qu’elle  por tai t   au  mar ché .  Et  bien tô t   elle lui  pré sen ta :     Un potage de  cres son   à la  crè me ,   Des  trui te s   fumé es   aux  câ pre s ,   Des  es car go ts   au  beu r re   et à  l’ail ,   Des  pou let s   rôti s ,   Un  co chon   de lai t .     L’ogre   avait   re trou vé ses  es pri ts   et  était   de plu s   en plu s   in té res sé par  Zéralda . Le   goû t   de tou s   ces plat s   était   pour lui  quel que   chose de tou t   nou veau . Il  était   tel le men t   en chan té de  ce  fes tin   qu’il ne  pen sai t   même plu s   à se régaler de son   pla t   favori : les  pet its   enfants .  Ja mai s   il n’ avait   fai t   un  au s si   bon  repa s .   «Trè s   chère  petite   fille , dit - il, j’ai un  châ teau   avec des  cave s   plei ne s   d’or. Je te   do n ne rai une  for tu ne si tu veu x   venir  chez moi et me  fai re   la  cuisine .»  



 EMBED Word.Document.8 \s [image: image5.emf]Le géant de Zéralda     -   Tomi    UNGERER     Texte 6  (texte modifié)     Zéralda   ré flé chi t   quel que s   ins tan ts , pui s   elle  accepta .  Avec  l’ogre , elle se   di ri gea ver s   le  châ teau .   Son  père , qu’elle  avait   fai t   pré ve nir, vin t   bien tô t   l’y  re join dre et fu t   char gé   d’a che ter   dans tout le  pays   les  meilleurs   pro dui ts .   Zéralda   s’ins ta l la dans  l’i m men se  cuisine   du  châ teau   où  elle  n’a r rê tai t   pas de   cuisiner . Elle  essayait   de  nou veau x   pla ts ,  com po sai t   les menu s   les plu s   extraordinaires   et  rem pli s sai t   de  ses  nou velle s   re cette s   des  li vre s   et des  li vre s   de   cuisine .    Un  sou per   tout à fai t   moyen   au  châ teau   du  gé an t   com pre nai t   par   exemple   :   M enu   1.   C houcroute garnie   2.  P âté en croûte   3.  C ôtelettes sur lit d’aspic truffé   4.  P ompano  S arah  B ernhardt   5.  S auce  R asputin   6.  D inde jeune fille   7.  C roque - fillette, sur délice des ogres  



[image: image6.emf]Le géant de Zéralda     -   Tomi    UNGERER     Texte 7  (texte modifié)     On  or ga ni sa des  repa s   pour les  ogres   et les  ogres ses du  voi si na ge, qui ne   sa vai ent   plu s   co m men t   dire leur  ad mi ra tion.   « Dé li cieu x   !  s’exclamaient - ils ; et ils  de man dai ent   à  Zéralda   de leur  do n ner   ses  re cette s .   Na tu rel le men t ,  main te nan t   qu’ils  man geai ent   tel le men t   de  bonne s   chose s , ils   n’avaient   pl u s   en vi e   de dévo rer   des  enfants !   Et co m me il n’y  avait   plus de  dan ger , les  enfants   sor ti re nt   de   leur s   ca chette s   et les  vi l la geoi s   re co m men cè re nt   à   vivre   co m me  au tre foi s .     Pui s , les a n né es   pa s sè re nt .     Zéralda   de vin t  une belle jeune  fille ,  l’ogre ,  tou jour s   bien   nou r ri, rasa sa  bar be   pi quan te , et ils  de vin re nt   a mou reu x   l’un   de  l’au tre . Ils se  ma riè re nt   et  eu re nt   un gran d   nom bre   d’ enfants .     On peu t   donc  pen ser   que leur vie     fu t   h eu reu se   jus qu’au   bou t .    


